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Les kémalistessont-ils prêts
à changer de camp?
Paris, le 16 mai 1922.

UnTurc de Constantioople m'é-
crit ceci : « Pouvez-vous me dire

pour queiies raisons vous vous cbs-
linez à combattre Moustàfa Kémal
et tous ceux qui se sont rangés à
ses côtés sous l'étendard de la li-
berté? les succès diplomatiques et
militaires que le che f du parti na-
tional a remportés ne le justifient-
ils pas à vos yeux ? comparez ce

qu'était la Turquie en 1919 à ce

qu'elle est aujourd'hui, et vous de-
vez, me semble-t-il, reconnaître
que les gens d'Angora ne sont pas
ces fous que vous avez tant de fois
dénoncés dans le Bosphore. Vous
vous défendez d'être l'ennemi de ma
race et de ma religion. Je veux bien
vous croire, mais alors comment
expliquer que vous attaquiez sans

répit les Turcs qui ont juré de
sauver leur pays. J'espère que vous

voudrez bien répondre à ma ques
tion. »

Oui, certes, je répondrai, et sans
nul.embarras. Je ne retranche pas
une ligne de tout ce que j'ai publié
depuis le 22 octobre 1919, soit à

Constantinople soit à Paris. Je reste
convaincu, aujourd'hui comme hier,
que le kémalisme est un mal qui
mèoera la Turquie à la tombe.
Qu a-t-il produit jusqu'à ce jour ?
L 'Anatolie est un amas de ruines
et un vaste cimetière. On n'y voit

que des pierres et des tombes. Cette
riche contrée qui pourrait nourrir
cent millions d'hommes est deve-
nue un désert où l'oasis est de plus
en plus rare. Les survivants des
effroyables hécatombes que décréta
ce trio qui se composait de Talaat,
d'Enver et de Djemal, avaient es-
péré, au lendemain de l'armistice,
pouvoir goûter une bienfaisante dé-
tente dans les travaux de la paix.
Hélas ! à peine avaient-ils regagué
leurs foyers éteints et leurs champs
dévastés, Moustafa Kémal les con-

traignait à son tour de reprendre
les armes pour courir sur tous les
chemins du hasard les aventures

sanglantes. Ils abandonnaient pour
la dixième fois cette terre splen-
dide qui ne demanderait pourtant
qu'à leur prodiguer ses généreux
fruits. Dans la détresse universelle
l'Anatolie eût pu vivre heureuse et

prospère. Elle eût très aisément
refait ses forces pour devenir un

grenier d'abondance. Placée entre

l'Europe et l'Asie, elle eût été tout

indiquée pour secourir dans ces

deux continents les populations
les plus indigentes. Par la faute
des kémalistes, non seulement elle
est dans l'impossibilité absolue d'ai-
der les autres, mais encore elle en

est réduite elle-même à tendre la
main pour solliciter l'aumône. Elle
s'appauvrit de jour en jour. Bien-
tôt elle ne portera que des huilions.
Et, ce qui est plus grave, elle perd
des flots de sang, les batailles lui
prennent les meilleurs et les plus
vigoureux de ses fils. Demain,
quand il lui faudra rentrer dans
la vie normale, elle n'aura plus ni

bras ni outils. Qu'aura-t-elle gagné
à suivre, docile et ardente, l'épée
victorieuse de Moustafa Kémal?

Les Grecs auront été chassés de

Smyrne et d'Angora 1 La chose
n'est pas aussi certaine que le
croient certains prophètes. Pour le
moment, c'est la Grèce qui est vie-
torieuse puisqu'elle occupe Eski-
Chéhir. Mais supposons qu'elle êva-
eue plus tard l'Asie Mineure de gré
ou de force. Cet événement ne

donnerait nullement raison à la
thèse kémaliste. Nous savons par-
faitement que jamais, au grand
jamais, l'Assemblée nationale d'An-
gora n'obtiendrait une parcelle de
l'Ionie ou de la Thrace sans la
volonté des Alliés. Quoi que pré-
tendent nos contradicteurs, ce n'est
pas le sabre des Jeunes Turcs qui
aura tranché le nœud gordien.
Tout au, contraire. J'ai déjà sou-

tenu dans ces colonnes que sans

t'aventure kémaliste, l'Entente se

fût montrée très bienveillante à

le

l'égard de la Turquie. Si le Conseil
Suprême donna mandat à la Grèce
d'occuper Smyrne c'est qu'il vou
lait surveiller de près les énergu
mènes du comité Union et Progrès
qui n'avaient pas tardé à relever
la tête et à organiser la révolte
dans les profondeurs Inaccessibles
de l'Asie Mineure. Et le traité de
Sèvres ne fut qu'une réplique aux

insolences et aux défis d'Erzeroum
de Sivas et d'Augora. A Paris,
Londres, on avait des trésors d'in-
dulgence pour la Turquie. Encore
fallait-il que celle-ci montrât quel
que repentir et quelque sagesse.
Donc, en me plaçant sur le ter-

rain des intérêts purement otto
mans, je persiste à croire que
kémalisme fut une grosse erreur

Que si je regarde les choses avec
les yeux d'un Français soucieux de
l'avenir de son pays, je déclare
avec force, à haute et intelligible
voix, que je suis un ennemi irré-
ductible de Moustafa Kémal. On
ne peut être à la fois de cœur avec
la France d'un côté et avec l'Aile»
magne et la Russie Rouge d'un au-
tre. Non, cela est de toute impos-
sibilité. Que Moustafa Kémal dé-
chire les traités qu'il a signés avec
les bolchéviks, qu'il tourne réso
lument le dos à Berlin, qu'il re-
nonce à certaines exigences du
pacte national, exigences qui met-
tenten péril le patrimoine matérie
et moral que la France a su ga-
gner en terre ottomane par un long
et honnête labeur, et je jure de
faire campagne par la parole et
par la plume pour que la Turquie
soit admise comme l'enfant pro-
digue au sem de la famille euro-

péenne. Tant que les kémalistes ne
déserteront pas le camp des bar-
bares qui ont déchaîné sur la terre
toutes les calamités, je ne ferai
pas un pas-vers eux. Je resterai
fidèle aux soldats qui sont tombés
dans l'enfer des tranchées pour
sauvegarder les conquêtes de la
civilisation. D'aucuns me disent que
j'ai tort ! S'ils ont raison, c'est
que je n'ai rien compris aux le-
çons que j'ai reçues sur les bancs
de l'école et dans les lèvres des
grands penseurs de notre chère,
douce et belle France. Et alors,
c'est à douter de tout.

Michel Paillaiès

LES MATINALES
Un lecteur nous demande s'il est bien

vrai que nous donnions * des encoura-

gemenis aux jeunes gens faisant des
essais littéraires ». Ah I aucun. mon-

sieur... Du moins je ne crois pas... Je
n'ai jamais rien lu de ce genre dans
aucune des rubriques de ce journal.
Et ceci pour bien des raisons gt, no-

lamment, parce que les jeunes gens ont

tout de même autre chose à faire qu'à
se livrer aux plaisirs et aux tourments
de la lillérature,
La litléralure, la littérature... Les

jeunes gens d aujourd'hui n'ont que ce

mol à la bouche■ fis ont l'air de se figu-
rer qu on fait de la littérature corn-

me on fait des sabots ou comme on

tourne des ronds de serviette. La lilté-

rature est un moyen ds s'exprimer.
Avant de songer à $'g$primer il faut
être nîr d avoir quelque chose à dire.

Pouf avoir quelque chose à dire, il faut
rêver, aimer, souffrir , — vivre, pendant
des années et des années. Et encore y
a-t-il (Dieu merci /) beaucoup de gens

qui peuvent vivre beaucoup de temps
sans voir dans les joies et les ennuis de

la vie maftére à éçrivailleries. Ils se

portent à eux-mêmes. Ils se racontent
la rigueur à leurs amis. Ils n'éprouvent
pas du tout le besoin d'entrer en corn-

mupiçation avec des gens qn ils ne con-

naissent pas, qui pe ipfip ppt jappais été

présentés, qu'ils méprisent peut être...
Ils meurent ne laissant rien après

A Odessa, les morts sont
amoncelés dans les cimetières
et mangés par les chiens

M. Emiri, commandant du va

peur Makedpnia, dont !e Bosphore
a narré l'odyssée et qui, relâché
par les autorités ukrainiennes, est
arrivé en notre ville, a déclaré que
la situation à Odessa est effroyable
Le typhus exanthématique fait rage
La veille du départ du Makedonia
on signalait 70 cas. Les morts sont

jetés dans les rues et laissés sans

sépulture. Deux capitaines améri
cains qui ont réussi à s'avancer
jusqu'au cimetière israélite se sont
trouvés en face d'un affreux
spectacle. D'innombrables cadavres
étaient amoncelés dans le cimetière
et des chiens s'acharnaient sur eux
Les Américains ont pu prendre des

photographies de ces scènes tragi
ques. Les autorités sont entre les
mains de petits jeunes gens de 20
ans, animés d'instincts sanguinaires
et qui exercent leurs fonctions avec

une brutalité inouïe vis-à-vis de
tous ceux qui s'adressent à eux

L'existence humaine ne compte
pour rien. Ils tuent le premier venu
pour un mot, pour un geste pour
la joie de voir partout tomber des
cadavres.

Le sinistre maritime
de Г"Egypt"

L'héroïsme d'une religieuse
L ondres, 23. T.H.R.— Parmi di

vers traits d'héroïsme qui marque-
ront le naufrage de /'Egypt, le

Daily Mail rapporte que la reli-

gieuse, Sœur Rhoda, refusa de

prendre place dans le canot de sau-

vetage pour ne pas l'encombrer
Les passagers la virent agenouillée
en prière sur le pont du navire dis-

paraissant.

Londres, 23.— Aucun autre sur-

vivant n'a été signalé après le dé
sastre. Plusieurs actes d'héroïsme
ont marqué les dernières phases de
a tragédien Un employé à l'impri-
merie du navire qui portait une

ceinture de sauvetage l'a enlevée
ei donnée à une femme en détresse,
Dayaut de sa vie ce beau geste.

(Leafield Press)
Il a été officiellement annoncé

que le nombre des passagers et des
membres de l'équipage du paque-
>ot Egypt qui ont disparu est de
m

(Radio américain)

L 'accord biiigaro-russe
est démenti

Paris, 23. T H.R,—M. Téodorof,
ministre de Bulgarie à Belgrade et
délégué à la Conférence de Gênes,
dément la nouvelle de Londres sui-
vant laquelle un accord a été con-

clu entre la Bulgarie et la Russie
La proposition du traité commer-

cial faite par les délégués bolché-
vistes a été refusée par la Bulgarie
et la réponse verbale delà Bulgarie
aux Soviets fut de ne conclure au-
cun accord séparé et de suivre
exemple des Alliés.

D'après d'autres informaiions, et
à la suite de l'entente préliminaire
intervenue entre Djévad bev. dé-
juté de Bolou, et le gouvernement
julgare celui-ci enverra à Angora
une délégation de 3 membres mu-
nis de pleins pouvoirs dans le but
d§ conclure vm accord économique
ayee le gouvernement kémaliste.

Les pétroles de Bakou
qui ont failli s'enflammer... à Gênes

US ALLIÉS

(Cliché aChronos*)

Les pétroles sont à l'ordre du jour. Il y a d'ailleurs une politique du pétrole que
notre distingué correspondant de Paris M. Siegfried a récemment exposée aux lec-
teurs du Bosphore en une étude d'une parfaite documentation.

La région pétrolière de Взкои est la plus riche. En 1921, elle a produit
603.000 tonnes, soit environ 217 000 tonnes par mois. Cette production va crois-

sant depuis le mois de janvier. En février, Bakou avait donné 268.000 tonnes. Ac-

taeiiement, il y a, dans cette région 1113 puits en exploitation alors qu'en 1913
il y en avait 3000. Il n'y a pas de doute que la politique des pétroles, qui est en

train de primer toutes les questions concernant la pacification orientale ne réserve

plus d'une surprise au vieux comme au nouveau monde.

eux, — ce qui est assurément bien triste.
Mais, somme toute, à défaut de livres,
ils peuvent faire aussi des eijfan.'s ..

vioi n

A l'assemblée nationale
d'Athènes

Athènes 2з mai

L'assemblée, poursuivant son

œuvre législative, a voté un projet
de loi réduisant les délais pour
e payement des dettes, les cré-
anciers étant tenus de payer la

moitié en coupures « George Sta-

vros et la moitié en coupures

«Stemma. » (Bosphore)
Le général Dousmanis

Athènes 2з mai

Le conseil des ministres, entre

autres questions militaires a dis

cuté celle de nommer le général
Dousmanis chef de l'état major
jénéral. Aucune décision n'a été

prise. (Bosphore)
Le chargé d'affaires

britannique chez
M. Baltazzis

Athènes, 23 mai.

M. Lindley, chargé d'affaires de

Grande-Bretagne a rendu visite

aujourd'hui à M. Baltazzis minis-

tre des affaires étrangères.
(Bosphore)

es préparatifs
pour la conférence

de La Haye
Paris, 23. T. H R. — Les invitations à

la conférence de La Haye seront envoyées
incessamment par le président de la pop-
férence de Gènes d 'PGcord avec le gou-
vernement ho landais. La délégation hol-
landaise n'a pas encore quitté Gênes en

vue de préparer la conférence de La Haye.
es Anglais en Mésopotamie.
paris, 23- T. H. R — Se'on Iç Temps

le gouvernement anglais compte terminer
l'évacuation de la Mésopotamie par les
troupes britapniqups le ger octobre. Tous
les territoires britanniques du moyen
Orient seront alors surveillés par le déta-
chement d'aviation de Mésopotamie sous

le commandement de Sir John Saimond.

En Belgique
Ьгихе les, 2$ T. R h — Une grande

réception se déroula au Palais des Аса-
démies à l'occasion du 150e anniversaire
de l'Académie royale.
L°s représentais des Académies, fran

çaise, cj'^ng'eterrp, des Etat.--Unis, du

Japon, de l'Espagué, de l'Italie y assis-
taient.

Le gouvernement de Tunisie
Paris, 23. T.H R. — Moustafa Dinguéli,

ancien ministre de la plume, devient pre-
mier ministre du gouvernement tunisien.

En Hongrie
Londres. 23. T. H. R. — Le Times in-

forme qu'un Israélile a été arrêté à Bu-
dapest au moment où il vendait au mar-

ché un service de table en or, de 18 piè-
ces portant gravées les armes royales de
la Hongrie.

Ce service fut volé par les Bolchéviks
au château de Godollo, séjour de l'ex-em-
pereur Charles et il fut acquis par le
marchand arrêté au prix de 1800 couron-

nés,soit au change actuel 25 francs.

L'ex-chancelier d'Autriche.
Mayer, est mort

Vienne, 23. A. T. I. — On annonce la
mort p'ès de Ling, de l'ex chancelier
d'Autriche, Mayer.

ET L'AHEMABHE
Négociations pour l 'échéance

du 31 mai

Paris, 23 T.H.R.— M. Hermes, minie-
tre des finances allemand, quitte Paris
ce soir, allant à Berlin mettre le gouver-
nement allemand au courant des ponrpar-
leis officieux engagés à Paris, sar les
conditions d'équilibre budgétaire et de
contrôle que l'Allemagne doit remplir
avant le-31 mai.

Un emprunt international
Paris, 23 T.ILR.— M. Pierpont Мог-

gan, représentant des Etats-Unis au со-
mité chargé par la commission des ré-
parations d'étudier les possibilités d'un
emprunt international allemand, est arrivé
ce soir à Paris, venant de Londres, oû il
conféra avec les principaux banquiers
britanniqaes.

Le comité tiendra sa première séane©
demain matin.

Un discours de M. Bonar Law
Paris, 28 T.H.R.— Lundi, à Londres,,

au banquet des Sociétés franco-britanni-
ques, M. Bonar Law prononça un dis-
cours disant notamment que les Allemands:
ne paieront pas si on ne leur montre pa$
clairement qu'ils devront payer.
Le Leader conservateur manifesta en-

suite son étonnement an sujet de l'ar-
gumentation développée par M. Poincaré-
dans sa lettre à M. Klotz, spécifiant que;
tous les alliés étaient respectivement fon-
dés selon le paragraphe 18 de l'annexe du
traité de Versailles, à prendre des sanc-
tions envers l'Allemagne.
Le Temps rappelle à ce propos que,,

en octobre 1920, lorsque l'Angleterre*
sans avoir consulté les alliés notifia àt
l'Allemagne qu'elle - renonçait à saisir le®
biens des Allemands situés dans Se
Royaume-Uni, M. Chamberlain déclamt.
aux Communes que le paragraphe pré-
cité « laissait clairement anx gouverne-
ments respectifs le soin de déterminer les?
mesures pouvant être nécessaires » ainsi',
poursuit le Temps, le gonvernement bri-
tannique a proclamé lui-même par uni
acte et parce que le paragraphe 18 d«
l'annexe 2 confère aux gouyernemenisr
respectifs le droit de prendre isolément
les mesures jugées nécessaires à l'égard,
de l'Allemagne.
Le Temps conclut que le meilleur moyeai

pour éviter des dangers éventuels est йэ
maintenir l'union la plus étroite entre La
France et l'Angleterre et de prouver ce\te

échéant par tma ao'cion□mon le cas

commune.

L'état de santé
de la pi incesse Elisabeth

Athènes, 23 T.H.R,— L'amélioration
dans l'état de santé de la princesse Elisa-
beth continue. Le couple royal roumain
quitte après-dembin Athènes.

Les commissions d'enquête
en flnatoli e

Ce qu'en pense le «Hakimiéti Millié»
Une dépêche d'Angora, que les

journaux grecs ont publié hier soir,
dit :

« Se référant à la proposition de
lord Curzon concernant les enquê-
tes en Anatolie, le Hakimiéti Milliê,
dans un article de fond sous le
titre « L'Angleterre et nous», rap-
pelle le dévouement et les espéran-
ces des Turcs vis-à-vis de l'Angle-*
terre avant la guerre et après Гаг-
mistice Parlant ensuite des atro-
cités,

« Nous n'accepterons ja-
mais que des gouvernements, en-
core en guerre avec nous, envoient
dans notre pays des commissions
d'enquête. »

Parlant de l'entente franco-anglaise,M. Bonar Law, ancien, ministre, a déclaré
que tout afïaibliss^men t cet accord
serait un grand malheur pour la Grande
Bretagne, .tm désastre pour la France et
un malheur permanent pour la paix mon-
diale.
En France, dit-il, on semblait croire

que la Grande-Bretagne avait bien pro-
fité de la guerre. Nous savions le con-
traire.

Les impôts en Angleterre sont
t'plnslourds que dans n'importe quel autre

pays, ce qui constitue une entrave per-
manente à notre industrie.
Faisant allusion ensuite à l'impossibi-

lité de faire payer par l'Allemague tous
les frais de guerre, M. Bonar Law dit|:

« Les Allemands ne peuvent pas sup-
porter tous les frais, mais ils peuvent
payer une forte partie. Les personnes,
qui disent que les Allemands ne paieront
pas tant qu'ils n'auront pas été convain-
cas qu'ils auront à payer ont raison. »

Angora et la Hongrie
Le gouvernement hongrois ayant ac-

oepté l'établissement de relations écono-
miques avec Angora, les kémalistes ont
décidé l'envoi d'une misssion spéciale à
Budapest.

L'alliance russo-allemande
amène la chute du cabinet

finlandais
Paris, 23. T.H.R,— Selon le

lemps, la chute du ministère fin-
landais pro-allié serait la consé-
quence du traité de Rapallo, les
Allemands et les Russes s'étant li-
gnés pour amener la chute d'un
gouvernement dont la politique est
opposée aux vues de Berlin et de
Moscou.
— Dans l'ouest de la Finlande,

a police procéda ces jours der-
niers à l'arrestation de nombreux
agitateurs communistes. La plupart
étaient porteurs de documents d'à-
près lesquels des complots contre
les principaux membres du gou-
vernement étaient à la veille d'é-
dater.

Prière à nos correspondants de
n'écrire que sur un seul côté de la
feuille
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LA FRANCE EN SYRIE 1

Les accords intervenus
pour relever le commerce

syrien
Le haut commissaire de France en Syrie

pour évite*
1 au commerce syrien, dans la

mesure du possible, les conséquences du
malaise commercial mondial, vient de

prendre les mesures suivantes, dont tous
les commerçants en relations d'affaires
avec la Syrie, reconnaîtront l'importance
lo Accord douanier syro-Palegtinien

du 26 ; août 1921. Il permet le transit di-

rect aux provenances étrangères débat1 -

barquées à Caiffa et dirigées sur Damas.

2o Accord entre le haut commissariat
et les compagnies du port et entrepôts de

Beyrouth et du chemin de fer D.H.P.

La compagnie du port et entrepots as

sure par ses moyens le transit jusqu'au
chemin de fer et le chargement des \va-

gons.
La compagnie du chemin de fer D.H.P.

est entrée en arrangement avec la com-

pagnie du chemin de fer du Hedjaz de

manière à garantir le transport jusqu'à la

gare de Kenamat.
Les deux compagnies du port et du

D.H.P. font crédit des frais de charge-
ment, magasinage, manutention et trans-

port jusqu'au moment de la livraison dé-

flnitive à Damas.
Les destinataires des envois recevront

ainsi leurs commandes d'Europe sans

aucune préoccupation, sans débours an-

ticipés et libérés de toute entrave. .

3o L'arrêté No 1346 du 27 mars 1922

du haut commissaire facilite le dédouane-

ment des marchandises après vérification
et estimation, en concédant un crédit de

un mois pour l'acquittement des d'oits. Il
évite ainsi aux importateurs une immo-

bilisatiôn immédiate de capitaux.
4o L'arrêté No 1305 du 10 mars 1922

avait déjà concédé le remboursement dés

droits d'importation à l'égard des mar-

chàndises reexportées à destination de

l'étranger.

EN FRANCE
M.

Les Israélites en Thrace

Voici la copie d'une lettre adressée le

13 mai 1922, par le conseil communal

Israélite d'Andrinople au gouverneur de

cette ville :

Monsieur le Gouverneur,
Nous avons appris avec beaucoup de

regrets que le nommé Behor Habibf écrit
dans un journal turc un article intitulé

«La Thrace et les Israélites»où il lance des

cris d'alarmes disant que le peuple Israélite
est victime du gouvernement hellène et

qùe la plupart de la population émigré
à Gonstantinople, plus encore, que leurs

biens sont confisqués par le gouverne-
ment et que les écoles sont fermées.

Nous nous trouvons dans la nécessité

de démentir et protester contre tout cela,

car, dès l'occupation de la Thrace par

l'armée hellène, nous vivons en liberté,
en harmonie et en confiance, nos écoles

sont subvèntionnées par le gouvernement,
en même temps nous n'avons à nous

plaindre de rien, soit dans l'administra-
tion soit dans le régime, car nous soin-

mes bien vus.

Nous protestons énergiquement contre

les allégations de ce collaborateur du

journal turc.
Nous venons vous prier, Monsieur le

Gouverneur, de vouloir être notre inter-

prête pour démentir ce commuai-

qué et faire parvenir notre démenti à qui
de droit.

Veuillez agréer, Monsieur le Gouver-

neur, nos sincères salutations . les plus

distinguées.
Pour le conseil communal israélile

Le Rabbin Le Président
D. Bassat (s)

Le Secrétaire
И

Les communautés Israélites de Tchorlou

deComotini, de Kirk-Kilissé ont également
protesté par des lettres aux autorités et

des dépêches aux journaux de Salonique
Fos. Opinion. Laverdat et aux journaux
d'Athènes Vima, Sizilisseon, Aihinai,
Echo, contre les publications

de Bohor Habib.

Ces protestations sont signées par le rab

bin, les directeurs des écoles, le président
du cercle sioniste et les notables de la

vlfie,

CHRONIQUE THEATRALE
*

La flûte enchantée •

Le nouveau ballet russe
au Garden des Petit-Champs

Madame Strelskaïa a remporté hier,
dans le nouveau ballet du Garden, La

flâle enchantée un succès personnel, dans

un rôle qui parait avoir été fait exprès
pour elle. Il est impossible d'être pius

gracieusement jeune, et ses gestes onUété

si particulièrement heureux, que tout le

monde loi souriait. Le ballet est amusant

les costumes frais et originaux, la troupe
pleine de son entrain des (meilleurs jours.
Madame Fosca est elle-même, c'est-à-dire

toujours charmante, et plus aimée chaque
jour de son public. Les trois marquises,
Mesdames Guermann,Egrich et Savjtskf-ïa
dansent avec leur habituelle originalité,
c'est-à-dire avec une grâce différente,
mais égale. Mesdames Pôlev_-k«ïa et Ju-

riva portent le travesti avec élégance. Le
reste de la troupe comp èteà souhait cet

ensemble harmonieux : encore un succès

Tardieu interpelle
le gouvernement

Paris 23 T.H.R.— La chambre des dé-

putés commença la discussion des inter-

pellations sur la politique étrangère. M.

Tardieu développa son interpellation sur

ce qu'il appelle la thèse anglo-saxonne et

insista sur le caractère de grav.té du traité

de Rappallo.
A la remarque de M. Tardieu sur l'at-

titude de la France à Gênes, M. Poin-

caré déclara que la thèse française de

solidarité interalliée fut longuement expo
sée à Gènes,

M. Tardieu demande au gouvernement
de favoriser le rapprochement avec l'Ita-

lie de la Petite Entente.
. La suite des débats est renvoyée à

demain.
Au Sénat

M. Bourgeois, président du Sénat, don-

na connaissance du télégramme rigné
Navero, président du sénat du Paraguay,
déclarant quedoas les sénateurs furent

très impressionnés par la mort de l'émi

nent et illustre citoyen M. Deschanel, et

résolurent à l'unanimité de se lever en

hommage à la mémoire de cet illustre

citoyen français.
Un livre jaune sur les affaires

balkaniques des 1912 -1914
Paris 23 T H R. — Le ministère des

affaires étrangères publie le tome II du

Livre jaune, sur la politique française des

affaires ba'k iniques, 1912 à 1914, rela-

tif à la seconde guerre ba kanique allant

de l'armistice de Tchataldja (3 décembre

1912) jusqu'au traité de Bucarest (10
Août 1913).
Toute la période indiquée fut consacrée

par la France à demeurer en contact

constant avec l'Angleterre, combinant
son action avec celle de la Russie, mol-

tipliant ses efforts en faveur du maintien

de la Paix.
Sans se départir de la fidélité du prin-

cipe des nationalités, la France suivit la

politique de l'union balkanique et de

I union européenne, mais l'Allemagne
multipliait déjà dans les Balkans, confie

la triple entente, ses intrigues signalées
par divers agents français en Europe.

Unordrs du jour

Le généralissime Papoulas a com-

muniqué aux divers corps de i'ar-
mée d'Asie Mineure l'ordre du jour
suivant, qui a suscité parmi les

troupes le plus grand enthousiasme :

« Le cœur de fer de l'armée mi-

crasiatique a fait du front militaire
un front d'airain, et l'armée attenc
avec impatience l'offensive de Mous-
tafa Kémal toujours annoncée, mais
jamais déclanchée. S'il n'a pas
honte de se rencontrer de nouveau
avec nous, qu'il attaque, lui, capa-
ble seulement de menacer et en-

core pas de face, et alors il con-
naîtra mieux de nouvelles victoires
des Hellènes au Saknia, à JSouié-
Groto, à Sapandja et-dans d'autres
localités qu'ii regarde apeuré quand
il passe par là. Ce sont aes faib

insignifiants dans la tourmente

prochaine que déchaînera sur sa

tête l'armée d'Asie Mineure et qu'il
vienne alors réclamer l'évacuation.
Si Moustafa Kémal n'est pas sag^,
il nous fera traverser encore une

fois le Déseit Salé et nous n'y
éprouverons aucune difficulté main-
tenant que nous connaissons le

chemin. Nous le ferons avec plai-
sir aujouid hui où toute la race

grecque a les regards tournés vers

nos troupes. Et nous le ferons, rien

que pour apprendre à. Moustafa
Kémal que nous descendons de la

génération hellène de 1821. »

LA VIE COGÂSSE
Ce 24 mai 1922,

Oh ! le radieux printemps ! Il est

charmant, en vérité, avec un ciel nèbu-

lenx qui fait pleuvoir des hallebardes sur

les péroles interdits. On dirait qu'on
s'apprête à fêter Noël plutôt qu'un Re-

nouveau tant désiréI Chacun tréssaille,

non pas d'allégresse, mais bien de froid l

Charmant Printemps !

Son arrivée officielle, devrait s'effec-
tuer le 21 mars, au d re des almanachs

qui se respectent, mais bernique ! Après
une risette prolongée, le voilà qui nous

fuit volte-face et nous oblige à retourner

transi au coin de notre feu :

Charmant Printemps !

La main dans la main, allons dans

les champs cueillir la fleur nouvelle et

pais surprendre encore :

Le rire ensoleillé des paysages b onds !

Imprégnons-nous des concerts infinis
qui remplissent les bosquets Portons nos

extases attendries sur les coteaux ver-

Les comitadjis bulgares
font sauter un pont en iviacedoine

Athènes,.22 mai.
Le ministère de l'intérieur a été

télégraphiquemeot informé que des

comitadjis bulgares, trompant la

surveillance des gardes-frontière
hellènes, ont pénétré en territoire

grec et ont fait sauter un pont sur
la voie .ferrée Drama-Moussatli.
Les communications entre Saloni

que et Dédéagateh ont été inter-

rompues pour quelques jours.

Les matinées
littéraires et artistiques de

l'Association St-François Xavier

L'Association St-François Xavier a clô-

taré brillamment, avant-hier soir, la série

de ses matinées littéraires et artistiques.
Pour cette séance qui a eu lieu, comme

d'habitude, dans la grande salle des fêtes

dn St-Benoît, M. Garoby, inspecteur des
études française-, attaché au haut-com-
missariat de fa République, avait été

prié de faire les frais de la causerie. Il le

fit avec cette aisance et cette simplicité
dont il a déjà donné des preuves à plus
d'une reprise et réussit comme d'abitude
à faire trouver trop courts les trois quarts
d'heure durant lesquels il tint littérale-

ment sous le charme de sa paro.e son

nombreux auditoire.
La conférence que M Garoby avait in-

titulée : « Epopées et drames polaires »

fut un récit succint mais vivant dès ex-

péditiocs entreposes, durant le dernier

quart de siècle dans les deux continents

polaires. Les noms de Nansen, de Peary
d'Amundsen, de Scott, d'Encsen, de

- Charcot, de Sh к eton furent cite par le

voyants innondés de soleil; le temps y • conférencier comme ceux de véritables

est propice ! Rendons-nous sur les 7mu-| héros qui, au péiil de leur vie, ont lutté

leurs de Bêbek pour goûter joyeux, sur dans des régions inexploiées contre des

l'herbe naissante Egarons-nous dans les ]
bois pleins de frémissements d'ailes;

promenons-nous ravis, pendant que le

loup n'y est pa comme dit la chanson :

Charmant Printemps !

Sur la Corne d Or paisible, glissons
dans lin frêle esquif, jusqu'à Eyoub ;

village exquis, cher à mes plus douces

rêveries ; gravisso s-en la côte acciden

tée, et une fois au faite, reposons-nous

pour admirer le coup d'œil environnant,

si rempli de charme ! Le moment est

venue d'aller interroger les délicates

marguerites, émaillant les prés ; toutes

résignées elles livreront leurs corolles

fines aux doigts impatients qui les ef-

feuilleront sons pitié: un peu... beau-

coup... passionnément ..
Charmant Printemps !

Comme* elles sonnent faux toutes les

rimes des poètes, qui, dès le début d'avril,
chantent déjà le glorieux renouveau !

Sous le mystère des bocages,les dryades
lascives devaient exécuter leurs folles
sarabandes pour fêler le renouveau:

О amère ironie des choses ! La vie,

voyez-vous, n'est qu'un tissu de men-

songes et de désillusions ;

Charmant Printemps !

Que de projets de campagne tombés à

l'eau... ou pour parler plus juste que

d'eau tombée sur nos projets... Le décor

est transformé, tout hiv.rnat et sinistre
Pour l instant, comme l'a si bien ira-

dnit le poète : Je crois que :

La brise aussi grelotte et que l'eau même

a froid.

Renonçons bien vile aux joies prinla-
nières ; à tous ces bonheurs entrevus

Remettons no>• parties de campagne

entrons nos désirs de contemplation
devant l'infini, et, tout bêtement, retour-
rions au coin de l èvre Reprenons para-

piuies, galoches, fourrures et manchons.

Les frissons de joie sont mués en fris-
sons de froidure Remettons à nos lits

bouillotte et édredons :

Le printemps chante dans les bui-tons...

Gavrochette.

La femme du commissaire
Liivlnoff est arrêtée à Riga

Riga, 23. T.H R.— Une femme d'ori-

gine russe anê'.ée à la gare de Riga au

moment ou elle essayait da faire passer de

faux billets de banque lettons, déclara
être la femme du commissaire du peuple
Litvinoff.

— On apprend que sur la proposition
du généralissime Kamenef, 1 année rouge
serait portée à 3 millions d'hommes.

— Suivant des informations de Riga,
dans tous les ports des soviets de la mer

Noire, les bo'chévistes organisèrent des

flatteur pour Nadejdine, dont il faut louer . clubs pour les marins des navires étran-

sans restriction le labeur, le t sens artisii-1 gers dans le but de la propagande du

que et le talent. X. j journal bolchéviste.

h pips 11lia?.,
— Gha ib Kémall bsy, ministre de

Tuiquie à Sto kholui, est arrivé en con-

gé à Gonstan inopie.
— Moustafa Kémal a en hier une en-

tjeVue,dit-on fort Importante,avec le ca-

înarade Araloff.
— Djeiaïeddine.Anf bey, . représentant

kémaliste à Rome, a quitté Gêats pour

rejoindie son poste.
— Tiieste, Ч- A.T L — G'S matin en

présence du Souverain vient o'êtie lance

ie nouvean bateau Savoïa.
— В yrouth, 23 T.H.R.— On signale

des manifestations de sympathie en 1 hon-

neur des écrivains français Bordeaux,
Tharaud, Lichter berger.

— NswYoïk, 23. T.H R. — On si-

gnale une insurrection au Nicaragua
contre le président Chamorro.
^ Dan z'g, 23. T H R. — Le Lycée

polonais fut inauguré à Danlz g en p:é»
sence des re présentants officiels de la

Pologne et de la Ville Libre. Jusqu'à
présent, parmi les élèves qui se firent

inscrire les 3,4 sont d'origine danîz goise.
Le Lycée fut fondé par uns souscription
privée po'onaisa qui réunit une somme

impoi tante et une belle biblio'hèque.
— Paris, 2o. T H R — D'importantes

compagnies maritimes disposant de gros
capital x étrangers récemment fondées à

Da'z'g squs le pavillon da la Ville L'bre
exporteront bientôt principalement des

produits polonais : pétroles, sucres, bots,
ciments.

— Rome, 24. A T I — On dément les
informations de source anglaise concer-

nrmt une expédition militaire dirigée par
le général Rad g 0 contre le rebelles de

la Tiipo haine.
— Rome, 23 A.T.H. — Demain sera

inauguré à Saint-Pierre le Gong ès Eecha-
îistique in „,n tlonai. La grande église
sera visités a cette occasion par p'q0

25=000 pêiermg.

difficultés de toutes sortes pour enrichir

1 de leurs obseï vations et de leurs décou-

vertes le patrimoine de la science Pense-

t-on que dans ces entreprises hasardeuses

et parfois mortelles, ies hommes illustres

dont le conférencier raconta les épopées,
aient été guidés par des sentiments d'.n-

teiêt ou de vanité personnelle? Il n'y
aurait qu'à citer l'émouvant télégramme
du capi aine Peary qui, après avoir piantè
au pôleno;d l'étendard étoile, n'a d'autre

souci que de donner aux siensdes nou-

veiles de sa santé et de leur faire savoir

«qu'il est assez content de sou voyage».
Que i'on se rapporte encore au geste
clu grand Nansen qui, ар:ез deux ans

et demi de séjour sur la banquise
arctique rencontre un officier ang ais,
le capitaine Jack on, envoyé a sa

recherche, dont il serre la main et à

qui il demande des nouvelles d Europe
oubliant pour son compte de se présenter
à lui.

Les phases piquantes de ces aventures

alternant avec les péripéties douloureuses
da certaines expéditions au cours des-

quelles le mariyrologe polaire a eu à en-

registr'er de nouvelles et glorieuses victi-
mes, ont fourni à M. Garoby une thème

dont il a tiré comme à son ordinaire,
plus brillant parti.
Nous avons eu encore le plaisir de

goû.er ies délicieux morceaux que M.

Robin a chantés de sa voix expressive
autant qu'harmonieuse : « La St Nicolas
de Rébé», «la légende des fots bleus
«ferme tes jolis yeux», autant de petits
chefs-d'œuvre qui firent valoir en môme

temps le diseur et le chanteur réunis en

un seul interprète. Il recueillit de ehaleu
reux app'audissements.

Le même succès a salué une toute jeune
virtuose du piano, Mlle Adilian qui a at-

taqué avec ciàuerie la Xlle Rhapsodie de

Liszt Douée comme elle est la jeùne'ar
liste fait honneur à son professeur, Ml e

Mébkian et à l'art musical lui-môme.
Enfin Mme Perois et M. Lageville inter

prêtèrent le numéro de clôture. La spin-
tue-le comédie de Gourteline La paix
chez soi est mieux qu'un lever de rideau-

Sous son apparence souriante И1е rem.

ferme des observations qui en font près-

qua une comédie de cmactères. Et le ta-

lent incontestab e des deux artistes dont

nous avons eu souvent à faire i 'élogt
s'affirma une l'o 1

-- de p us par un * tenue

une sobriété de geste-, une diction qu
justifièrent arnp eu.ent ° les appiaudi-se-
ments qui les saluèrent tant au cours d

la pièce qu'à la chute du rideau.
Chte séance dont tous les spectateurs

remportèrent la meilleure impression с ô-

ture dignement une sé.ie dont l'associa
Hon St-Fianç » s Xavier peut être fière à

ja*te titre.

ECHOS
ET NOUVELLES
Déclarations de

l'ambassadeur de Perse
Isaac khan, le nouvel ambassadeur de

Perse à Gonstantinople,. a déclaré à ил

rédacteur de VAkcham que lès relations
entre la Perse et la Turquie sont arnica-
1rs. Angora,a-t-il, dit fait partie intégrante
de la Turquie. C'est pourquoi les rela-

tions entre Téhéran et Angora sont éga-
iemens empreintes d'amitié.
Il n'y a aucun malentendu entre la

Perse d'une part et l'Angleterre, la Rus-

sie et la Turquie d'autre part.
Le « Leïleï-Kadir »

La cérémonie du « L^-ïieV-Kadir » (jour
de la transmission du Coran aux musul-

mans) a été célébrée, hier, à 10 heures
du soir à la mosquée de Hamidié. Le

Sultan, le prince héritier, les princes de
la cour, les membres du cabinet et ies

hauts dignitaires civils et militaires turcs

y ont assisté.

ССШШНДиТЁ GRECQUE
Le haut commissaire de Roumanie en

notre vi le a transmis au patriarcat œcu-

ménique ses respects et ses remercl-
ments pour les vœux que la Grande

lise lui a présentés pour le rétablisse-
ment d 1 la santé de la princesse E'isabeih

CURfi^UNAUTË ARMENIENNE

^ЗГШЛ

Une pmciamalion des démocrates
à

Les libéraux démocrates ont mis
en circulation une proclamation
imprimée, indiquant la manière
dont il y avait iieu de résoudre la
ci ise politique. Parce document,
Es démocrates demandent j'instau-
ration du régime républicain seul

capable de conjurer les péri's qui
menacent le pays à l'intérieur
comme à*l'extêrieur. Cette procla-
mation est vivement commentée
dans tous ies milieux où i'on s'e-
tonne que le gouvernement n'ait

pas encore ordonné l'arrestation des

signataires. (Proodos)

Les Turcs à Prague
Les sections auxiliaires de propagande

de la Ligue des Nations tiendront un

congrès à Pragu^ dans le courant du mois

prochain. Uns délégation turque a été

désignée par la Subiime Por.e dans le

but de demander au cong és l'autorisa-
t on de fonder ici une section turque si-

miiaire. La délégation présidé© par Dja-
vid bey, ex-ministre unioni-te des flnan-

ces, se compose de Hussein Hiimi pacha,
Rifaat pacha, d'Abrnei Ihsan b y de ia

princesse Iffjt hanern et de Leï a Vahid

hanem.
Elle quittera notre ville samedi pro?

de ? cîvun, pour se rendre directement à Pra-
' gQ9,

Le local occupé par ie comité de se-

cours américain a Stamboul a été affecté
un orphelmat et à un ouvroir arméniens.

350 orphelins de Kouléli seront transfères
dans ce nouveaw iocal sis à proximité de
la Dette Publique Ottomane.

— La fête commemorative de la fonda-
tion de l'Hôpital national de Yédi-Coulé
qui devait avoir lieu aujourd hui a été re-

mise a dimanche prochain.
— Le général Antranik est parti de

Paris pour Manchesier d'où il se rendra
en Californie.

En Ci icie
L'enrôlement des populations de la Ci-

iicie qui devait avoir lieu le 5 mai a été

ajourné au 5 juin.

Aux Eclalreurs de° France

Par suite du départ au régiment de

plusieurs chefs et en vue d'établir le ta-

bleau d'avancement, les Eclàirëurs de

France, qui ne se sont" pas fait inscrire à

nouveau pour 1922, et les nouveaux càn-

didats sont invités â se présenter, sans

aucune excuse, le samedi 27 mai, à 6 h.
30 du soir, à la caserne Ney (ancienne
ecole allemande.)

Un Incident
Nous apprenons avec regret que der-

n èrement, lorsque des mesures policiè-
res furent mises . en vigueur, pour con-

trôier ie trafic, deuxuofables de Gons-
tan inople, MM. Reboul et Coû'eaux de
ia Cie de navigation Paquet, furent ar-

rêtes, les agents croyant à une infrac-
tion du dit rég'ement.
Aussiiôt que leur identité fut établie,

MM. Reboul et Goû eaux furent mis en

liberté.
A la suite des explications qui euren

iieu, l'incident fut clos d'une façon salis
faisante. — T.H.R.

Arrivées et départs
Soot arrivés ? M Scoîto di Uoçio et

Mi- Salem, de Venise, Mmç Lâwèj M.
Gonstanîioidèi et M. Joanuidès, de Paris,
Mme Rodmetz, de Sofia, etc.

Sont parti hier par le S. О E ; M

Lapo--. pour Londres, M Amran, pour
Vevuy, Миш E .iis pour Lucerae, etc.

« GirI Guides »

La seconde réunion des « GirI Guides»
f r ui lieu samedi dernier sur le local du

cime ;ère arménien de Pancaldi avec le

concours de. la fanfare du 1er bataillon
The buff-. L 4 programme varié compor-
tau le déploiement du drapeau, l'inspec-
tion dés compagnies par Mrs. Ravndas et

Mrs. Ryan, des danses arméniennes po-
p iia res et ca actêiistiqnes, des dsr.ses
nationales 'anglaises, l'echa* ge de signaux
1 s exercices do drap au et des bran-

cards, des chansons et une marche des
«Gir. Guid's» De jolis bouquets furent

offerts par des petites Dunettes aux deux
dames lors de leur inspection des com-

pagnies.
Les danses arméniennes pleines de

charme furent exécutées à ravir par les

2me et 5,me compagnies. G-Mte dernière
se distingua ensuite dans l'exécution de
danses populaires anglaises, lesquelles
suscitèrent le p'us vif îmhousianr.e.
Les invités se dispersèrent ensuite dans

les différents pavillons où des friandises et
des gâteaux leur furent gracieusement
ûffeits. Chacun emporta de cette balle
fête le meilleur souvenir.

Les « Amis du Théâtre»

La Société des Amis du Théâtre don-
nera dan - quelques jours sa quatr ôme et

dernière représentation d^ la saison. G'êst
uo spectacle d© choix : la délicieuse
o èce de Musset : It ne faut jurer de rien
iouéa dans les costuna s de l'époque. Une
conférence préliminaire sera faite par
M. Haurigot professeur au Lycée de Ga-
lata Sérai, et une partie musicale : La
Fête du Printemps, d'Ambraise Thomas,
comp ètera ce joli programme.

La première représentation (payante)
aura lieu le mardi 30 mai, à 5 h 1[2,
dans la salle des . fêtes de l'Union Fran-
ça ise. La seconde (gratuite) sera donnée,
à la même heure, le jeudi 1er juin.

On trouvera des biliets pour la repré-
sentation de mardi à la Librairie Mon-
diale et chez le gérant de l'Union Fran-
çaise. Prix du billet ; 30 pts.

Il
du C.O.F.C.

Bulletin du 24 mai à 17 h.

Compte rendu de Ja journée du 24

Pression atmosphérique à O degré et au

niveau de la mer : 760 гщщ 6.
Tendance : h ius-е.
Vent an soi : N. N. W. moyenne 2 m.

à la seconde.
Vent des nuages à 800 m. W N.W.

moyenne :18 m. à la seconde.
Températures de la journée : maxima :

15 0
; minima de la nuit : 11 0

.

Visibilité : mauvaise, moyenne 10 km.

Humidité ; grande.
Mer : calme.
Régime fin de dépiession.
Temps : asstz frais.pluvieux,brumeux,

ciel couvert.

Prévîsioa pour la journée du 25
Vent au soi : N.W. à N E
Températures probables :maxima 18 0

minima 11°.
Observations générales : temps plus

doux moins humide,brumeux,ciel à demi-
couveit.

Haut-Commissariat
de la République Française

en Orient
Examens de l'enseignement secondaire—

Session du Baccalauréat
(loet2o partie) de juin 1922

Les examens de Baccalauréat (lo et

2o partie) commenceront le j*udi 29 juin,
à 8 h 30 du matin à l'ambassade de
France

Les candidats sont invités à se faire ins-
crire au. consulat-général de France en se

conformant aux règlements en vigueur.
Le régistre des inscriptkB? sera clos, le

20 juin (dernier délai).
Nota : Il est rappelé :

4o que les candidats aux épreuves du
Baccalauréat (lo partie Séries В et D) ont
à subir une épreuve écrite de langue vi-
vante consistant en une version saivie de
thème d'imitation.

2o les langues admises, outre les lan-

gues vivantes réglementaires sont le turc,
l'arabe, le grec, l'arménien, le seibe, le

bu'gare, l'ébreu et le lusse, soit comme

langue principale soit comme langue
complémentaire. Mais dans les séries B.

(latin-laognes) et D. (Sciences-langues)
une des deux langues doit être obligatoire-
ment l 'anglais ou l 'allemand ou l'italien.

3

Les appointements
Le ministère des finances payera au-

jourd'hui s tous les fonctionnaires leurs

appointements de mai.

A la Société de géographie de Paris

L'abbé Delarme a fait,le 16 mai, dans
la salle d> la Société d<? géographie,sous
ie patronage de Mgr Chanta', une bella
conférence et ren iu un juste hommage,
au peuple arménien, « fonc èrement agri-
cole, laborieux et industrieux ». Le cou-

féreccier a flétri la politique des mas-

sacres en Turquie, depuis ceux de Chio,
de Bulgarie, du Liban et de Crète jusqu'à
nos jours.L'abbé a ensuite insisté sur le

fait que les chrétiens d Orient les Grec^,
les Arméniens, les Syriens, les Maronites
etc. ont été da tout temps les meilleurs
amis de la France et 'es pionniers na-

turels de l'influence française en Orient.
En terminant, l'abbé De larme a re-

commandé tous ies ch étions d'Orient à
la sympathie et à la protection du

monde catholique

Rayons ultra-violets
Le Dr. В TZALOPOULO vient d'ins-

taller dans son institut ^érapeutiqoe,
grand-rue de Péra, N0 101, le nouveau

appareil spécial des rayons ultra violets,
cure photochimique des hautes monta-

goes O.i obtient „des résultats précieux
dans les maladies : Tuberculose pulmo-
noire. Tuberculose des glandes, scrofu-
lose. péritonite, rachitisme, oslcomct-
lacie , etc . Bains de rayons u'tia-vio'ets
contre Yanémie, chlorose, neurasthénie,
névrotgie. Traitement spécial des tumeurs
de la peau et des maladies du cuir che-
velu. 10

La fête champêtre du Taxint
La fête champêtre du Taxlm
La fêœ champêtre pour les écoles

grecques,qui devait avo r 1 eu aujourd'hui
a été ajournée à cause du mauvais temps.

GARDEN

des Petits-Champs

Jeudi, en matinée,
à 6 heur* s,

en soirée, à 10 heures,

le nouveau ballet

La flûte

enchantée
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La Bourse
Cours des fends et valeurs

24 mai 1922

roarms par ia Maison de Banque

PSM.TY FRERES

5? Galata,Mehmed Ali pacha han 57

Téléphone Péra 2109

TRAVERS LA VILLE ET LE MONDE

COURS DES MONNAIES
L'Or
Banque Ottomane
Livres Sterling
Francs Français
Lires Italiennes
Drachmes
Dollars
Le! Roumains
Marks
Couronnes Aut> icbienne
LiCrvâs -v .

•.

COURS DES CHANCES

New-York
Londres
Paris
Genève
Rome *

'

Athènes
Berlin
Vienne
?ofia
Bucarest
Amsterdam

Ltq.

686 -

340 —

680 -

276 —

167 -

101 —

152 -

21 75
10 50
18|40
22 25

65
683

7
3
12

La vie drôle
et la vie triste

DERNIERE HEURE
La situation à Angora

25
40
70

50191
5000 -

89 —

20 75
1 69

34 -

t -t.

108
10
15
9
9

,20
4

40

80
30

25
80
60
6 G

OBLIGATIONS
Turc Unifié 4 o;o
Lots Turcs
Intérieur 5 ojo
Anatolie I & II 4 li2 olo

III
Eaux de Scutari 5 oio
Port Haïdar Pacha 5 op

Qùais de Ccnsiple 4 oto
Tunnel & оp
Tramways & °l°
Electricité 5 oio

La Bourse de Paris

Paris, 23 T.H.R.— Le marché, dans

son ensemble, est un peu moms terme

que la veille. On approche de la fin du

mois, mais il n'y aura plus que quatre
séances, les 24.25 et 27 la bourse restant

close. Après le mouvement de hausse qui
vient de se produire, les acheteurs en

bénéfice réalisent ce qu'ils peuvent.
Néanmoins, les rentes françaises conser-

vent un très bonne allure et réalisent de

nouveaux progrès. Les autres groupes
sont résistants.

Eu coulisse on est, comme au parquet,
un peu moins soutenu. Les charges etran-

gers sont en légère réaction. .

Le trafic des ports
maritimes français

paiis, 23 T.H.R.—■ Durant les quatre
premiers mois de 1922, le mouvement gé-
néral des marchandises dans les ports ma-

ritirnes français atteignit 11 millions

643 000 tonnes environ dont 2 millions

200.000 tonnes environ aux sorties et

9 millions et demi aux entrées dont pins
de la moitié provient des arrivages de

charbons étrangers dépassant 5 millions

200 000 tonnes.

La comparaison avec les chiffres de

1921 fait ressortir une tendance très nette

a une amélioration du commerce mari

time.

Une jeune fille tue un ban-

quierqui veut abuser d'elle... ..
. . Et c'est

Les incendiaires
Le feu se déclarait il y à deux jours à

Gàlata dans le dépôt dé pétrole de Mous

tafa, sis à Ferménédjiler, Galata. Giâce
à la prompte intêrven ion des gens du

voisinage, l'incendie fut étouffe avant

d'avoir pris de l'extension.

L'enquête a établi que le propriétaire
du magasin avait mis le feu lui mène

après avoir assuré son stock pour une

somme importante.
Même résultat pour l'enquête ouverte

cheg le cordonnier Rffaat à Abdulvédad
Djaddessl, Stamboul, qui avait livré aux

fiammes son magasin afin de trouver un

prétexte pour's'abtenir de toute liviaison
de commandes dont il s'était fait d'à-

vance payer la contrevaleur.

Tragique accident

Le jeune Pavli, âgé de douze an 3
, ILs

da charpentier Pandeli, domicilié à Baya-
z ;d rue Hassan Pacha Carskol, s'étant

imprudement suspendu à la balustrade
d'un tram, a perdu l'éqaibre et glissé sur

la voie Ses jambîs ont été littéralement
détachées du tronc par les roues de la

voiture. Son état est désespéré.

22,ooo livres d'étoffes
sont volées grand'rue de Péra

Les voleurs ont ces derniers temps ou-

vert un véritable concours d'audace.

Avant-hier, ils ont encore perpétré dans

le magasin da M Hazapis, grand'rue de

Péra, un vol d'étoffes de luxe dont la cou-

trevaleur atteint 22000 livres turques.
Comme d'habitude les malandrins ont

pratiqué clans le mur du magasin une ou-

verture qui leur a permis de pénétrer dans
la place sans avoir à forcer la devanture.

L'enquête ouverte par la police a établi

qu'on employé du magasin avait servi de

compère. Pour l'instant les investigations
se poursuivent sans aucuns arrestation,
afin que tous les complices soient pris
dans un même coup de filet.

Un chevalier d'industrie

On mande d'Angora que par
suite de la situation politique ac-

tut lie, Youssouf Kémal bey, a}ant
refuse de répoudre aux diverses

interpellations déposées sur le bu-
reau de la grande assemblée d'An-
gora, le commissaire des affaires
étrangères a été invité à s'expliquer
devant la commission des affaires
étrangères. Une première réunion
a eu lieu le 20 courant.

des séances décisives
L 'assemblée d'Angora tiendra

samedi prochain une séance . se-

crête extraordinaire au cours de

laquelle Moustafa Kémal pronon-
cera un gtand discours politique
sur la situation intérieure et exté-
rieure. Le parti de la majorité qui
se réunit tous les jours en séance

privée, s'occupe de l'attitude qu'il
devra adopter à la Chambre après
les explications de Moustafa Ivé-
mal. Les cercles, officiels sont
néanmoins d'avis que le dictateur
anatolien recueillera un vote de
confiance.

L'IM
un drame social qui passera
ce vendredi au

I mMÈ-m.&mU

AVVISO
Si rende noto a tutti gli ITA-

LIANT, mnggiorenni, d'ambo

i sessi. residenii a Costanfino

poli ehe con i giorno 16 Mag-
gio a. c„ nel locale délia So-

ciétà Operaia Italiana à Pera

principierà la vota&ione, ehe

si protrarrà fino al 31 dello

stesso niese, per Velexione di

SEI MEMBRI useenli al Con

siglio délia Colonia.
Le urne rini ч rrano aperte
tutti i giorni dalle ore 19 aile

21 nelle Domeniche dalle 10

aile 12.
Le sehede per taie votavione

s ranno distribuite alla So

eietà Operaia da apposita Сот
tnissione. dal 1 Maggio pros
sinio, tutti i giorni tantofe
riali ehefestivi nelle orestesee

suindicate.
La giunta delle ele&ioni

Brasserie et Restaurant
de Londres

Depuis plusieurs mois, l'attention de la

Sûreté générale â Pari 3 , avait été appe-
lée sur les agissements d'un individu qui
sous des noms d 'emprunt, se livrait

dans les principales viiles de France, à

d importantes escroquerie^ au préjudice
des bijoutiers.

Cet individu déposait une certaine 8
somme dans une banque, se faisait ou-

vrir un compte et remettre un carnet de

chèques Nanti de cette référence, il se

présentait chez les bijoutiers de la ville

où il était de passage, effectuait un pre-
mier achat qu'il effectuait au moyen d'un

chèque qui était payé sans difficultés.
Le samedi suivant, il se présentait de

nouveau ch o z les mêmes commerçants et

passait une commande importante, pre-
naît possession des bijoux ainsi achetés
et' donnait en paiement au bijoutier, qui
l'acceptait volontiers, le premier ayant été
régulièrement payé, un chèque d'une va-

leur correspondante à l'achat. La banque
étant fermée le samedi après-midi, le ven

deur présentait son chèque le lundi matin

Il lui était répondu que le dépôt en ban-

que avait été retiré par son titulaire dans

matinée du samedi.
C'est par ce procédé que, sous les dit-

férents noms de Charles d'Ang y, Gabi-

ron, Claude Rarnbaud, La Lande d'O ce

A. Grllet, Henri Rocquigny et Musnier de

Flégoes, il a commis différentes escroque
ries, en 1920, 1921 et 1922 : à Toulouse.

0,000 fr. , à Marseille, 43 000 fr. ; à

Lille, 86.000 fr, à Lyon, 23.000 fr, ; à

Marseille, 30 000 fr. ; à Bordeaux,
40.000 fr.

Le 2 mai 1922, à la suite d'une indica-
tion donnée au contrô'e général des re-

cherches de là Sûreté générale, on a ap

pris que, le 29 avril, un soi-disant Jean

Grespel, dont le signalement correspon-
dait à l'individu spécialiste des escroque-
ries commises au préjudice des bijoutiers
avait été arrêté â Nancy pour une ten-

tative semblable dont faillit être victime
M. Kauffer, joaillier en cette ville. Il a été

identifié comme étant un nommé Charles

Cyprien-'! heodore Nicolas, né le 31 octo
bre 1872, à Avignon.
Interrogé, il a reconnu è re l'auteur des

escroqueries dont il s'agit. Cet individu
avait été signalé à la Sû eté générale
comme s'étant livré en Espagne, en 1921
à une tentative de falsification de tirs

provsoires du Crédit National de 1920
A cette époque, et â la suite de son

expulsion d'Espagne, il lui avait été noti-
fié de fixer sa résidence à Hendaya, en

attendant que fût prise à son égwd une

décision judiciaire par les autorités fran-

çaises.
Au bout de quelques jours de surveil-

lance, Nicolas disparaissait en trompant
la vigilance des postes-frontières et avait

réussi à letoUrnér à Madrid en utilisant
son passeport préalablement maquillé.

serait imminente ?
De source bien informée on an

nonce que Moustafa Kémal, cédant
aux injonctions de certains cercles
déclanchera l'offensive générale dès
le lendemain des fêtes du Baïram
Des ordres auraient été déjà don-
nés dans ce sens à tous les com-

mandants d'armée pour les invi-
ter à achever d'urgence tous leurs

préparatifs.
Une explosion à Bucarest

Bucarest, 23.— Une explosion a

détruit les fabriques de la «Vulcan
Macbinery Compmy» à Bucarest.
Les dommages sont évalués à 10
millions de léi. (Radio amér.)

Entre tribus kurdes
Des différends ont surgi entre

les tribus kurdes de Seid-Taha et

de Sémi-'o,à la suite de la vente par
Seid-Tuhi de 4.000 sacs de tabac

appartenant à Sémico. Khudadadi,
chef d'une des tribus fidèles à ce

dernier a été tué par les partisans
de Seid Taha.

Le patriarche Tikhon
et les Soviets

Londres, 23,— Les journaux an-

glais commentent avec sévérité le
traitement infligé par le gouverne-
ment soviétique au patriarche Ti-

khon, le chef de l'Eglise russe or-

thodoxe. Le „patriarche, qui sera

traduit, au débit du mois prochain
par devant le tribunal révçlution-
naire de Moscou sons l'inculpation
d'activité antirévolutionnaire a été
sommé de résigner ses fonctions,
faute de quoi 9 prêtres et3 laïques
qui avaient été condamnés à mort
il y a quelques semaines seront
immédiatement exécutés.

Radio américain

Les souverains britanniques
assistent à des manoeuvres
Londres, 23,— Le roi et la reine

accompagnés du duc d'York et de

lady Cambridge ont assisté à des
manœuvras à Aldershst.

(Leafield Press)
France et Roumanie

Paris, 23— M. Poincaré a of-
Urt lundi un dîner en l'honneur
de M. Jean Bratiano. Le Premier
français a remercié le président du
conseil roumain pour ses efforts
en faveur de la France. La déci-
sion de la Roumanie de se joindre
aux alliés durant la guerre géné-
raie a été" le résultat de son action.
M. Bratiano fut, ou se le rappelle,
premier ministre de la Roumanie
en 1917. (Radio américain)

,e
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le double verre

avec mezé

CUISINE
de tout première ordre

PRIX REDUITS
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Union Internationale
des employés pharmaciens

Tous les employés des pharmacies et

drogueries ainsi que ceux «'occupant de

la fabrication ou de la vente d'articles

pharmaceutiques sont priés d'assister à

l'assemblée générale de notre Union qui
aura lieu dimanche prochain, 15.28 mai,
à 9 1[2 h. a. m. au local de la So-
ciété Impériale de médecine, Péra, Im-
passe Saca, au coin de la maison Ga-
iivroussi.

Le Comité.

M LA
PRESSE TURQUE

buts de la
conférence de Gênes

Le Peyam-Sabah examine les
buts de la conférence de Gênes et
constate qu'elle a réussi à réaliser
l'un d'eux par le pacte concernant
la trêve d'agression.

LesE'.ats participants à la conférence
de Gênes sont en voie de réaliser leurs

buts de reconstruction économique de

l'Europe par la conférence de La Hayo
qui cou onnera leurs efforts.

L( s Russes se sont déjà entendus avec

cer'a ns Etats de l'Europe pour rétablir
leurs relations économiques'., ils ont

laissé comprendre qu'ils pourront à La

Haye étendre ces relations. Ils se font

engagés eh outre à désaimer, ne fût-ce

que pour une période limitée.Les Lénine et

les Trotzki qui paraissent aujourd'hui
des tigres vont demain se muer en chats

dociles. La conférence de Gênes a jeté
les fondements d'un nouveau groupe-
ment pol tique en Europe.

Le Cabinet Protopapadakis
L'Ikdam commente la formation

du Cabinet da coalition Protopa-
padakis.

M. Stratos est plus attaché aux aspi-
rations nationales helléniques que M.
Gounaris C'est pourquoi celui-ci a con-

fié les portefeuilles des affaires étrangè-
res, de la guerre et des communications

is à ses partisans. Le nouveau

Cabinet est donc le succédané de l'an-

cien, c'est une manœuvre de Gounaris et

du roi Constantin. Le nouveau Premier
hdêne s'est toujours affirmé comme

l'ami de la France et des Français.
Quelle sera la ..position de ce cabinet

à l'intérieur ? Elle ne saurait être stable
et douée de vitalité, car le pivot de la

po!it :que générale de la Grèce réside dans
la politique extérieure.
Or, il n'y a pas une entente parfaite

s«s ce rapport entre les divers éléments
du nouveau cabinet.

Le 44me anniversaire
du statut de Chypre

Le Vak.it étudie le statut de
Chypre à l'occasion du 44mq anni-
versaire de l'occupation de cette
île par les Anglais.

La question de Chypre a eu un début

énigmatîque et a conservé son caractère

étrange durant 43 années. En vertu du
trai'ê du 4 juin 1878, l'Angleterre a o.c-

cupé et administré Chypre. Un mois après
ila été accordé au gouvernement britan-

nique, par l'art. 5 d'une annexe dodit
traité, le droit d'acquérir des propriétés
dans l'île Donc les droits de l'Angle-
terre étai =nt inférieurs à des droits de
souveraineté.

Deux forces se sont depuis manifestées
dans 1-ile; l'une dominante en théorie,
mais inefficace en pratique; l'autre do-
minante d'une façon absffueen pratique
mais ne comportant pas en théorie des
droits de souveraineté. Après la partici-

pation de la Turquie à la guerre générale,
l'Angleterre s'est annexé officiellement
Chypre. En réalité, cette annexion ne

saurait être légalement reconnue tant

qu'un traité de paix, ne sera pas conclu
avec la Turquie. Comme cette question
n'est pas comprise dans le « pacte na-

tional » il est probable que la Turquie
ne fera paâ: d'objection contre cette an-

nexion.

Chypre peut, sans inconvénient, rester
sous l'administration de l'Angleterre. Mais
son transfert à la Grèce mettrait sériea-
sement en danger l'Anatolie. Le seul

espoir des 60,000 musulmans qui atten-
dent la déterminations de leurs destinées,
comme des moutons qu'o i mène à l'abat-
toir, réside dans l'assistance de leurs
frères. C'est à nous d'assurer le droit à

'existence de ces coreligionnaires con-

damnés à vivre sous l'administration
étrangère.

Fous et demi-fous
en circulation

est directement engagée, que
où elle ne l'est point.

« C'est ainsi qu'on répond aux person-
nés inquiètes des extravagances d'un
membre de leur famille, qu'elles signalent
aux pouvoirs publics ;

«— Impossib'e de faire interner votre

parent (ou votre parente) avant qu'il (ou
elle) ait commis un acte répréhensible.
Placement d'office

et placement volontaire
« Aux termes des lois actuelles sur le

régime des aliénés, il existe deux modes
de placement dans les asiles ; le place-
ment d'office, par ordie du préfét de po-

lice, et le placement volontaire sur re-

quête d'un parent présentant toutes les

p.èces et certificats médicaux requis.
Dans le premier cas, le malade ne

quitte l'asile que sur rapport du méde-

cin concluant à la guérison, et sur nou-

velle ordonnance du préfet.
Dans leseccnd cas, le malade, guéri

ou non, doit être rendu â la liberté sur

simple requête du père ou de la mère,
du conjoint ou des enfants, de la per-
sonne qui a obtenu le placement, voire
de n'importe qui.

« Pour qu'un refus fut opposable à

une requête de ce genre, il faudrait faire

transformer le placement d'office.
« On .comprend que le médecin, sou-

cieux de ne pas s'attirer de désagré-
ments, préfère autoriser la sortie.

» Ainsi s'explique qu'il ait en circu-

lation, dans Paris, tant de fous et de de-

mi-fous,jugés inoffensifs jusqu'à preuve du

contraire. Si un malheur arrive, la res-

ponsabilité du médecin aliéniste qui
signé l'exeat est couverte par la loi. En

revanche, la responsabilité de la person-
ne qui a prématurément fait sortir le mala
de l'asile est tout à fait illusoire. Parents
et médecins pourront toujours dire que le

malade était guéri quand les portes de

l'asile lui furent rouvertes.
» La première réforme à réafiser serait

de permettre aux commissaires de po

lice, après enquête sommaire, d'envoyer
à l'infirmerie spéciale du dépôt, pour
être immédiatement soumis à l'examen

médical, toute personne signalée comme

atteinte de troubles mentaux de nature

dangereuse.
L'examen du malade, au dépôt, fe-

rait l'objet d'un rapport immédiatement
envoyé au préfet, qui pourrait ainsi, en
connaissance de cause, et sans délai, or-
donner le placement dans un asile.

L'envoi à l'infirmerie spéciale du dé-

pôt, ne préjugeant en rien de la décision

préfectorale, n'aurait aucun caractère
attentatoire à la liberté individuelle. La

mesure, purement préventive, serait dis-
ciètement prise. L'on enverrait chercher
le malade par des infirmiers civils, ou,
en cas de danger, par des agents en bour-

geois.
» En cas d'erreur, toujours possible,

ou de dénonciation calomnieuse,l'enquête
et l'examen médical en redresseraient
sms aucun scandale, les conséquences
fâcheuses La personne faussement accu-
sée garderait tous droits de recourir an
tribunal en réparation du préjudice causé.

» Mais il ne suffit pas de faire interner

le malade avant tout accident II faut en-

core pouvoir le retenir à l'asile jusqu'à
complète guérison et — même lorsqu'on ie

croit guéri — l'observer, afin d'éviter les
récidives.

к Des réformes s'imposent, de toute évi-

dence, conclut M. Marcel Briand. Il faut

espérer que l'année ne se passera point
sans que le projet de révision du régime
des aliénés ne vienne en discussion devant
le Parlement. » — M. P.

seeend, lïAîîTffl

LLOYD TRIESTINO
Le bateau A YENTINO partira

samedi 27 mai à 4 h. p. m. (Ligne de
luxe) (voie Canal de Gorinthe) pour Pirée,
Corfou, Brindisi, Venise et Trieste,
Le bateau PALACKY partira

samedi 27 mai à 5 h.p.m. pour Bourgas,
Varna, Constante», Soulina, Galatz et
Braila.
Le bateau CARINTHIA partira

mardi 30 mai à 4 h. p. m. pour Darda-
nelles, Salomque, Pirée, Patras,
Corfou, Brindisi, Bari et Trieste,
Le bateau ORAL partira sa-

medi 3 Juin à 4 b. p. m. (Ligne de luxe)
(voie canal de Gorinthe) pour Pirée, Cor-
fou, Brindisi, Venise et Trieste.

Le bateau GASTEIN partira
mardi 6 Juin à 9 h. a.m.pour Smyrne,
Rhodes, Adalia, Limassol, Larnaca,
Mersine, Alexandre!te, Tripoli, Beyrouth,
Gaifa, Jaffa, Port-Saïd et Alexandrie.

Pour plus amples renseignements s*a«
dresser à l'Agence générale du LLOYD
TRIESTINO Galata, Moumhané.Télèph.
Péra 2127,ou à ses Bureaux de Péra (Pé-
ra-Palace) Téléphone Péra 2490, à Stam»
boul, Messadet Han, Tél Stamboul 235,.

Navigation Pandeli Frères
Le paquebot poste rapide

СATERINA
de 2.50 J tonnes disposant de confortables
cabines pour 150 passagers en première
et seconde classes, ainsi que de places
abritées pour passagers de pont, est
attendu jeudi etpartira vendredi le 26 mai
à 4 heures de l'après-midi pour Mételin,
Smyrne, Le Pirée, Alexandrie.
Durée du voyage Consiple-Alexandrie

5 jours.
Pour renseignements complémentaires

s'adresser à l'Agence Crespin, Galata,
Merkez Rihtim han .rez-de-chaussée N0 8»
Téléph, Péra 2585.

National Steam Navigation
Go Ltd of Greece

LIGNE DE NEYV-YORK
Le transatlantique
KING ALEXANDER

tonnes 50.000,'vitesse 18 nœuds, attendu
de New-York le 31 Mai a c. partira des
quais deGalata le dimanche 4 Juin à 2 h.
p.m pour NEW-YORK touchant Le Pirée
acceptant des passagers et marchandises.
Pour tous renseignements s'adresser

à la Compagnie de Navigation Nationale
de Grèce, Galata, Arabian han, 1er étage.
Tél. Péra 6240-3241.

National Steam Navigation
Go Ltd of Greecé

Ligne bi-mensuelle de Marseille

Le paquebot posteANDROSarrivera
de Marseille le lundi 22 Mai et parti-
ra des quais de Galata le samedi 27 Mai
à 3 h. p.m. pour MARSEILLE touchant à

Smyrne et au Pirée, acceptant des pas-
sagers et marchandises.
Pour tous renseignements s'adresser à

la Compagnie de Navigation Nationale,
de Grèce, Galata,Arabian han, 2me étage.
Tél. Péra 3340 3241.

Chirket-Haïrié
AVIS

L'horaire d'été sera mis en vigueur й
л

partir du jeudi 1er juin 1922.

S®-

Paris, 19 mai
Hier encore, un gardien de la paix

cueiHeic sur la berge du quai d'Orsay une

jeune personne aux allures excentriques
et aux vociférations inquiétantes.

— Laisssez-moi, dit-elle. Je cherche
une bûche, moi aussi, pour assommer ma

patronne.
Conduite devant M. Monneret, commis-

saire du quartier des Invalides, la folle
déclara se nommer Marie Laferre, et se

dit âgée de vingt-sept ans.
— Depuis huit ans, je travaille chez

M. Ga'ger. 171, avenue de Wagram, dit-
elle. Quand j'aurais assommé ma pa-
tro.nne, j'irai me jeter à l'eau.

Ec la pauvre filie, victime d'une si sin-

gulière contagion mentale, se laissa con-

duire à l'infirmerie spéciale du dépôt,
non sansavoir remis à M.Monneret 10.§©é
francs en titres, représentant ses écono-
mies.
Il serait donc prudent de mettre une

bonne longueur de fil entre les fous et
demi-fous circulant en liberté et les gens
qui n'ont point encore reçu de coup de
marteau.

Le docteur Marcel Briand, î'éminent
spécialiste des maladies men'aies,consulté
par nous sur les meilleures mesures à

prendre pour prévenir les crimes de dé
ments, ne nous a pas dissimulé les dif-
Acuités du prob'ème.

— C'est, nous dit-il, l'éternel conflit
entre le respect de la liberté individuelle
et la nécessité de protéger la collectivité
contre les malfaisantes impulsions des in-
conscients irresponsables.

« Comment concilier la liberté de i'in-
dividn plus ou moins insane et la protec-
tion de la société ? L'erreur est choœ
humaine. Si l'on porte atteinte, d'aven-
ture, au premier princ i je, l'opinion pu-
blique et le parlement s'indignent de la

séquestration arbitraire. Mais parlement
et opinion ne s'mdignent pas moins quand
un aliéné, qu'on a négligé d'enfermer ou

qu'on a libéré trop tôt, commet un

crime.
« Commissaires de police, préfets et

médecins préfèrent naturellement éviter
le premier risque, où leur responsabilité

Horaire de la Société des Tramways
de Constantinople

pendant
Lignes

Chichli - Tunnel

| Tatavla - Tunnel
U

Ш
Q

Э

AS

m
LU
К

toute la durée de Eatnazan

IST
os Fréquence

10

u

12

14

15

LU
X
U
«S
H

cri
LU
Q

=3
«s
LU
tП
LU
X

Harbié - Fatih

Matehka - Tunnel

Taxim - Sirkédji

B.Tache - K.Keuy 20

Oriakeuy - Aksérail 23

Behek-E.Eunu 22

(Chichli au Tunnel

(Tunnel à. Chichli

(Tatavla au Tunnel

(Tunnel à Tatavla

(Harbié à Fatih

(Fatih à Harbié

(Matehka au Tunnel

(Tunnel à Matehka

(Taxim à Sirkédji
(Sirkédji à Taxim

4,5

10

(B.Tache à K.Keuy
(K Keuy à B.Tache

COrtakeuyà Aksérail

(Aksérail àOrtakeuy

(Bebsk
à B. Tache

B. Tache à Bebek

Bébî k à E Eunu
E. Eunu à Bébek
E.Eunu à B.Tache

10

33E]
6 h. 00
h. 30

h. 00

h. 28

h. 00
h. 57

h. 10

6 h. 57

7 h. 27
7 h. 56

6 h. 11

6 h. 29

6 h. 30
6 h. 40

6 h. 30
5 h. 53
6 h. 30
7 h. 16

7-h. 16

31g Fatih - Sirkédji
cfl
S
«S

5> Topcapou - Sirkédji 32

« Yédicoulé - Sirkédji 33

(Fr.tih à Sirkédji
^Sirkédji à Fatih
( » à Aksérail

/Aksérail àTopcapon
VTopcapou àAksérail
/ » à Sirkédji
VSirkédji àlo'pcapou
/Aksérail à Y.Coulé
\Y.Coulé à Aksérail
/ » à Siikédji
\Sirbrdji à Y.Coulé

12
/ 6 h.

^ 6 h.
31
54

12

Ci

6 h. 33
6 h. 51
6 h. 5f
7 h. 33
6 b, 10
6 h. 34
6 h. 34
h. 17

A
24 h. 0«
24 h. 36

23 h. 41

24 h. 09

1 h. 33
2 h. 33

21 h. 20
20 h. 57

21 h. 07
21 h. 36

20 h. 31

21 h. 10

21 h. 00
21 h. 10

2 h. 24
1 h. 56
1 h. 24
1 h. 34
2 h. 10

24 h. 43
24 h. 18
1 h. 06

1 h. 22
1 h. 39

24 h. 19
1 h. 04
1 h. 20
1 h. 38
24 h. 18
1 h; 01

Constantinople, le 15 Avril 1922,
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Perles, pierres de couleur
A G II A T

Al?MAXIMUM
Galala, MehmedAlipacha han. M

Téléphone : Péra 2429

Eaux Minérales Naturelles de

VITTEL
VOSGES

GRANDE SOURCE

FRANCE

Goutte

Gravelle

Arterio-Sclérose
REGIME des ARTHRITIQUES

SOURCE HÉPAR Coliques
\Hépaliques

Congestion du Foie
REGIME des HEPATIQUES

A JFUN et aux REPAS

SPORT

Les complets de veston

RAFFINÉ exécutés avec les

étoffes de la plus haute fautai-
sie, sont d'une ligne impecca-
ble, recherchée par tous les

hommes élégants.
Les cos-

tûmes de

RAFFINÉ sont la spécialité
de la maison, et la perfection
qu'elle a atteint dans cette

branche justifie son renom.

Deurt-Yol Azî, en face du
Khédlvial Palace, Grand'Rue

de Péra

A LOUER
Deu& vastes dépôts sis à Scutari (Pa-

cha Limari) au bord de la mer.

S'adresser à M. D Stavropoulo, Merkez
ïtihtim Han, 2mc étage, Galata.

(924-20;

BA8QUENATI0NALE DE TURQUIE
FONDEE EN 1909

'Capital.... Latg. 1.000.000
Siège Central à CONSTANTINOPLE
GALATA Union Han, Rue Voivoda

T?éléph. Pfera 3Û10-B013 (quatre iignes)
Succursale d© STAMBOUL

• STAMBOUL, Kenadjian Han.

ÏËn face du Bureau Centrât des Poste s

Téléph. St. 1205-1206 (deux lignes)
BUREAU DE PERA

Rue Cabristan,
en face du Péra-Palace Hôtel

Téléphone Péra 117

SUCCURSALE DE SMYRNI

Les Quais, Smyme

4Gbj "NCE DE PANDERMA

<Gran€bù4e de la Municipalité

Agence Londres

50 Cornhld E. С. 3

Nationale de Turquie, qui
LA mnqùS -

,.s ies opérations de ban-
s'occupe'e coopération avec la
que, agi? êtt Шок >tion (société privi-
iBritish Trade Corpoiv
légiée anglaise), _

Ses bureaux dé GALATA t..
^ ау®^

tent en location à ^s^ondiUoK. de d ._
geuses des safes periyCtionnes цп
verses dimensions, îns.^"08 u '

'Chambre forte.

xessssssss

JEAN S0FIAN0S
Marchand Tailleur

6 - FERA, PLACE TUNNEL — G

Etoffes de toute dernière nouveauté
ANGLAIS et FRANÇAIS

Coupe anglo-américaine de premier ordre
BIEN AJUSTÉE

TRAVAIL SOIGNE

PRIX RÉDUIT

POUR L'AMERIQUE PAR BATEAUX AMERICAINS
AMERICAN IEAR E1ST i№ SEA LINE 1.

La seule Compagnie Américaine desservant
Constantinople-New-York, par les transatlantiques

directement la ligne

ACROPOLIS et NEW-YORK
Le transatlactique de luxe américain

AOROPOLIS
de 15009 tonnes disposant de luxueux compartiments de 1ère, 2me et 3me
classe, ainsi que de cabines de 3me classe pour 4,6 et g personne*,est arrivéle 20 crt. et partira des Quais de Galata le 2 juin n. s. directement ponrNEW-YORK acceptant des passagers et des marchandises.

Pour informations concernant les formalités nécessaires pour l'émigrant
aux Etats-Unis, ainsi que pour tout autre renseignement, s'adresser à
l'Agent Général de la Compagnie :

M M jV| ÇiTÛRÛ^ Coûteaux Han, No 15[17, GALATA, Téléph..11. 11. vJIIHIIHJ Péra 1062 et Arabian Ilan No. 133.Tél. P. 3028.

Etoffes de laine, soie, cotonnades, toiles, bonneterie, ombrelles,
jaquettes et blouses Jersey, sacs à main pour dames etc. Le tout
d'excellente qualité et du dernier modèle achetés par M. Ni-
colas Morfini, un des propriétaires de cc HERMEION » qui a visité
récemment les plus grandes et célèbres maisons de Paris, Londres,
Berlin et Vienne,

SONT ARRIVEES ET V "

SONT EN VENTE A I
Grand'Rue de Péra 290-292.-

Herméion »
Tél. Péra 2995

Grande collecCon et arrivages incessants de marchandises qui se vendent à
des PRIX MODÉRÉS en tant que directoment importées d'Europe, sans inter-
médiaires.

BRIQUES CREUSES
de qualité supérieure provenant des Fabriques de

Myriofito de E. D. LAYAS, Galata, Férménedjiler Sou

Iskelessi, N0 108. Téléph. Péra 2385.

тмтжт

Costume prêij
depuis Ltqs

12 N. CARACACH & S*.GAВRIEUÛES22
Etoffes Anglaises — Travail soigné

STAMBOUL, Place du Pont N0 »6, au dessus 1 ,2 ,3,9.— T£L.ST.3141

(depuis Ltqs.

BiQUE (MIME DE LA ME6ITERRÂ1ÉE
Capital francs : 30,000,000

Siège Social à Paris : 99 Rue des Petits-Champs.
Siège de Galata : Rue Voivoda N0 27-35.

Agence de Stamboul: Baghtché-Capou N0 15-17.

Dépôt spécial des marchandises : Tahta-Caié N0....

Toutes affaires de Banque f1
w

Service avantageux pour ia caisse d'épargne I'
%'■:

\Loeation de Safes à Galata et à Stamboul i;
dans des chambres fortes de toute sécurité ^

ATHINAÏKI
Cie Anonymed'Assurance

au Pirée
Assurances contre ies risques
d'incendie et contre ies risques
de Transports maritimes

en tous genres

Agents généraux à Gonstantinople ;

Etienne Zicaliotti et Fils
Minerva Han N0 31, 32, 36.

Téléphone Péra 947
Conditions avantageuses

Prompt règlement des sinistres

Entrepôt et vente d'Objets et d.i Marchandises
d' О О О A S ТО TV

Importés de la Russie par les Réfugiés Russes
GRAND CHOIX , intro vable ailleurs,

Objets d'art, d'antiquités o>', argenterie, bijoux,
fourrures russes, bronz s, porcelaine, tableaux, cristaux,
chaussures, étoffes, confection e»c , etc., etc

SUCCURSALE SPECIALE
de coilectiones exclusives à prix d'occasion.

Tapis d,Orieut
a SOCIÉTÉ DE COMMERCE RUSSE»

Gran4'nie de Péra, £8 60, an coin de la rue Misk. — Téléph. Péra 2997-
ммииииввивижяимишша|«»МН111Д«И»ЫМИИИИ

Chemin de fer ottoman d'Anatolïe
La Direction militaire de l'exploitation

du chemin de fer ottoman d'Anatolie
porte à la connaissance du public qu'à
partir de jeudi matin, 4 courant, le train

spécial de voyrgeurs N0 1022, dit, de
Ramazan, dont le départ dâ Ilaïdar-Pa-
cha est prévu pour 2 h. 30, quittera
cette gare à 3 heures matin et circn-
lera suivant l'itinéraire ci-après :

départ départ
Haïdar-Pacha 3- — Souadié 3 25
Kizil-Topral 3.08 Bostandjlk 3 29
Bifurcat ; on 3.12 Maltépé 3.37
Ghieuz-Tépé 3.18 Gartal 3 46
Erenkeuy 3.21 Pendik arr. 3.58

Haidar-Pacha, le 2 mai 1922.

La Direction militaire de l'exploitation.

Société des bateaux
de la Corne d'Or

Service de Kiat-Hané (Eaux-Douces)
En vue de faciliter la promenade aux

Eaux-Douces la Société des bateaux de
la Corne d'Or établit à partir du avril a.c'.
un service spécial, entre Eyoub-Soultan
et Kiat-Hané pour le vendredis et diman-
ches (temps permettant) suivant l'itiné-
raire ci-dessous ;

Eyoub-Soultan-Kéathané
9 9.40 10.20 11 11.40 12 20 2
2 40 3 20 4 4.40 5.20 6. 6,40
7.20.

Kéathané Eyoub-Soultan
20 10 10 40 11 20 12 1 ?o
20 3 3.40 4 20 5 5.40 6?
7.40.

Services des Iles des Princes
Horaire du mois de mai

Du pont : 8 h. 30 (direct ponr Prin-

kipo) ; 10 h. favec Gadikeuy) ; 3 h. 30 ;
h. 45 (Proti et Prinkipo) ; 5 h 45 (An-

tigoni Ha'kiJ ; 6 h. 45 (avec Gartal et

Pendik, ; 8 h.

De Prinkipo : 6 h. 30 ; 7 h. 15 (de
Pend к à 6 h 30) ; 8 h. (avec Proti seu

lement) 8 h. 15 (de Haïki avec Antigo-
ri) ; 10 h. ; 4 h. 45 (de Pend.k à 4 h.) ;
6 h. favee Gadikeuy).

En outre, un vapeur part de Pendik à
7 h. 55 pour Gartal, Maltépé et Djadé-
Bostani, avec retour du pont le soir à 6 b.

Service du dimanche

Du pont : 9 h (avec Gadikeuy) ; 10 h.

(avec Cadikey, Gartal et Pendik) ; 1 h.
20 (Gadikeuy, Pro i, Prinkipo) : 1 h. 30
Gadikeuy Antigoni, Ilalk ) ; 5 h. ; 7 h.
(avec Gartal, Pendik) ; 9 h.

De Prinkipo ; 6 h. 30 : 7 h 30 (6 h. 15
de Pendik) ; 8 h. 15 : 9 h. ; 5 h ; 7 h ;
8 45 (7.80 de Pendik),

En outre, Ъп vapeur part à 7.45 pour le
pont de Pend к en faisant la côte d'Asie
et il retourne le soir avec départ du pon
5 heures.

Gérant Djemil Siouffi,: avoca

GUARANTY TRUST COMPANY
OF NEW-YORK

140 Broadways, New-York.

vital Réserves et Profits,
al de l'actif. , ... .

Dollars 42.400.090,11
Dollars 575.S13.679.89

q
n

V€

Ea Guaranty Trust Company of New-York est une Ban-
pécialement outillée pour faciliter les opérations de сот-
internationales.
le possède des sièges à New-York, Londres, Paris, Li-
1, Bruxelles,Le Hàvre, Anvers,et Constantinople et a, en

outre, des affiliations et des relations dans le monde entier, qui
la mettent à même de fournir un service financier des plus
complets,

Ses fonctions principales comprennent ;
Ouvérture de comptes courants Garde de Titres
et de comptes dépôts à terme Achat et Vente de Titres

Opérations de change Ouverture de Crédits Documentaires
Avances contre Nantissement Renseignements commerciaux
Recouvrement d'effets. Emission de chèques et Lettres

de Crédit circulaires.

SIÈGE DE CONSTANTINOPLE
YILDIZ HAN, Rue Kurekdjiler, GALATA

Téléphone : Péra 2600-2604 Adresse Télégraphique : «Garritus»

NEW-YORK LONDRES LIVERPOOL
PARIS LE HAVRE BRUXELLES ANVERS

BANCO PI ROMA
Oapital versé :

Lires 150.000000
Filiales et Correspondants

dans le monde entier

Toutes les opérations de Banque,
de Change et de Bourse

CONSTANTINOPLE
GALATA, Camondo Han.- Tél. Fera390-391
STAMBOUL, Pinto Han.- Tél. St 1501-02
PERA, Gd'Rne de Péra, N0 337.-Tél P. 3141
Entrepôts, Scutari, (transit). Sirkedji

шштш^ттштшттттк
Offres et Demandes H A louer trè

,

3 ь
-

е||е9 c^:mbns ctei fa -
i, /, 1. P i n *vuwi m île honorable, vue sur mer

et jardin, élect , centre Péra, Rue Drog-
manat N0 22(derrière l'Ambassade RusseJ

972
A louer deux be les chambres meu-

blées avec mobilier de luxe

pour célibataire seul. S'adresser à l'ad-
ministration du journal le matin de 10 h.
5 p.m.

Appartement meublé ou non meublé
à louer entre Agha Ha-

mam et Péra, bien aéré, élecir.cité, eau.
S'adresser au dessus du Tunnel Métro Han
au 1er étege N0 10.

Théâtre Olympia à louer pour Ci-
néma, café - con

cert ou cabaret avec installation сот-

plète prêt à être exploité. Long bail.

S'adresser à la Direction du Nouveau
Théâtre. 938-8

Location do Coffres-Forts
(SAFES)

Déposez vos objets précideux dans le
chambres-fortes des plus moernes de la
nouvelle AGENCE à PERA de la BANQUE
D'ATHENES pour les mettre à l'abri du
VOL et de {'INCENDIE.

Service tous les jours de 9 h. 30 a. m.

usqu'à 10 h. p.m. excepté les Dimanches.

Téléphone: Péra 3041.

ÊEUILLETON DU BOSPHORE» b
N - i9)| ~~ Mais e'est une trahison !

| —Evidemment. Si Peter é'aitun

G&rfait honnête homme, et Nelly un
*

. carae'ère, vous n'auriez pas à
ni

me pendre pour confident, ce qui

vous a b eaucoup co&té, et dont je
vous suis re(x'nna 'se3nt ' ,e tâcherai

de me rendre dig7>e de votre cou-

fiance. J'ignore quel sera mon rôle,
mais vous avez un ami sincère qui ne
déteste pas une existence un peu

mouvementée, ajouta-t-il en fjant.
Gela suffit.

Quand Paul la quitta, Elena était

nlus rassurée ; elle ne songeait pas à

j 'avèffir sans appréhension, mais du

moins eue avait pour la défendre quel-
qu'un de loyal et de sùr.

Quelques jours passèrent...
EleilÈt se présenta plusieurs fois, à

LA BOUTEILLE
DE WHISKY

ROMAN PAR

RENE BIZET

(Suite)

DEUXIÈME PART1Ë
IX

Les aventuriers
— Ce que ferait à leur place Joute

personne qui n'aurait pas votre coeur.

Ils vont partir.' Qui les retient ? Ils flt?

risquent pas grand'chose, qu'une dé-

pense d'argent, que Nelly est parlai-
tement capable de faire, et s'ils peu-
vent découvrir votre bouteilU), ils en

seront largement récompensés.
Avouez que le voyage en vaut la

peine.

lien sera sur la mer, car voyez où
vous conduit le goût des voyages et
des complications : je suis obligé de

partir pour l'Afrique du Sud, à la
suite de vo f re Norvégien et de Nelly
G'-enn. Je vous fais grâce des exploits
faciles d'ailleurs, qui m'ont permis de
savo r que peter et spn amie allaient

s'embarquer à Angers pour Lou?
renço-Marquez. J'ai mené pendant six
jours une vie bien amusante de poli-
cier amateur Je dois d'ailleurs dire
que la tache m'a été singulièrement
facilitée par les deux personnages
qui doivent s'imaginer que c'est vous

qui m'envoyez rechercher la hou-
teille, comme ils doivent avoir la

i conviction que vous m'avez dit l'en-

i droit précis où elle est. Je m'attends
.à une traversée fort agréable, je sqis
certain que je m'en vais être traité

ne me plaignèz pas, c'est moi qui
vous doit des remerciements pour
l'occasion que vous m'avez offerte-
d'être utile à quelqu un et bon à quel-
que chose, et je suis vraiment trop
heureux que mes goûts de vagabond
puissent favoriser vos desseins, et
vous rouver d'une façon que je sou-

haite efficace, la fidélité de mon ami*
tié. . PAul Dollien.

la pension Ve.rdier, pour demander si
^ comme

un exce llent ami, qu'on
Paul était toujours là, on lui répon-; ra '

embrassera peut-être, pour mieux
dit qu'il était parti f-n voyage.

^ m'étouffer quand nous serons sur

s'impatientait de n'être pas avec iui jgg j^êmes.
de ne rien savoir, quand, un matin

g J'aurais bien vouiu resier auprès
àane heure où ie découragement atV de voug parce que je devine que vous

faiblissait ses résolutions, elle reçut ац е2 passe r des moments bien pé-
une lettre de Paul qui lui disait : [ nibles, mais je ne vois pas ^d'autre

Chère Mademoiselle et Amie 1 moyen de vous rendre service que de

Quand yous lirez ce bille, Pauî J)ol- m'en aller là-bas avec eux. Surtout
$

TROISIÈME PARTIE

X

Joharnesbur|, ville passionnée
Après treille années de fièvre et de

désordre, Johannesburg ou Jew burg,
la ville des Juifs, s'efforce à la sagesse,
ou du moins, à ses apparences. Là i
qÛ les financiers de toutes races et de
toutes chances, où les joueurs de
cartes et de dés bâtissaient des mai»
sons hâtives et grossières, où toute
l'activité des hommes se conc ntrait
autour des mines d'or ou des tables

de poker, où les Cafres, enlevés à sud-africain. Le couple avait fait, du
leurs huttes6

, apportaient, avec leurs Français, pendant la traversée, son

oripeaux barbares, - une franche sau- meilleur ami. G'éstait d'une diploma-
vagerie de mœurs et de couleurs, tie facile.

s'épanouit une ville orgueilleuse aux Paul n'avait pas lutté de finesse,
habitations de style moderne ; aux II avait déclaré qu'il n'était parti que
rues larges, avec des thés et des bars de son plein gré, qu'il ne demandait
d'une correction britannique pune qu'à les accompagner dans leur expé-
banlieue, dans la montagne ^proche, dition, qu'il jugeait avoir le droit, lui
où l'on se réfugie dans les mois d'été, aussi, d'y prendre part, et que, s'il
et une population qui ne dépare point, trouvait le trésor, il le partagerait,
ces élégances. Pourtant, sous ces, loyalement. Il n'avait pu obtenir d'E-
belles couleurs du maquillage, on

^
lena aucun renseignement, mais pour

devine encore souvent la rude face '

une telle tâche, il valait mieux être
de la vieille aventurière. Toutes les trois que deux,
passions de sa jeunesse, Johannes- Nelly pensa que la «petite» voulait
burg les dissimule de son mieux,. sa part du gâteau. Elle était persua-mais elles sont derrière les mursdejdée que Dollien avait, au contraire,
ses demeures, dans tous les cafés, | toutes les indications nécessaires, qu'il
dans tous les êtres, et, par instants, fallait se servir de lui, habilement, et
surgissent de leurs prisons, et re-|qu'il serait toujours temps d'aviser

I prennent leur pouvoir dejadis. С est'quand on aurait mis la main sur la
ce qui fait, d'ailleurs, tout le charme' bouteille,
qu'on lui dénie, quand on est loin !
fj'elle, mais qui retient celui qui y

. ïtaétre pour la première Lis, qu qui
! y revient,
] Nelly Green, Peter Johamisen et ^ivre)
Paul Dollien y arrivèrent à la fin de
novembre, qnand, dans un ciel insen*
sible, flamboie le dur sQleji pété

♦


